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M'as-tu vu, m'as-tu lu? 
•r 

sous la direction • -m 
de Ginette Landreville LZl • 

14 

Les collaboratrices et collaborateurs de «M'as-tu vu, 
m'as-tu lu?» sont libres de leurs opinions et sont seuls 
responsables de leurs critiques. La rédaction ne par­
tage pas nécessairement leur point de vue. 
Le chiffre qui figure après l'adresse bibliographique des 
livres est l'âge suggéré par l'éditeur. Lorsque l'éditeur 
n'en propose pas, la ou le signataire de la critique en 
suggère un entre parenthèses carrées [ ]. Dans un cas 
comme dans l'autre, cet «âge suggéré» ne l'est qu'à 
titre indicatif et doit être interprété selon les capacités 
de chaque jeune lectrice ou lecteur. 
À l'intérieur d'une section, les œuvres sont classées 
par ordre alphabétique d'auteur. 

H Couverture 

® Auteur 

® Rédacteur en chef 

® Illustrateur 

CD Traducteur 

® Narrateur 

@ Musique 

© Série 
© Collection 

© Éditeur 

Albums 

Bandes dessinées 

Miniromans 

Romans 

Poésie 

Recueils et collectifs 

Contes et légendes 

Biographies 

Documentaires 

Ouvrages de référence 

Périodiques 

Aussi reçu 

Albums 

D Regarde par-ci! Regarde par-là! 
Regarde partout! 

® FRANCE ADAMS 

® ANDREW VALKO 

© DES PLAINES, 2005,30 PAGES, [7 ANS ET PLUS], 9,95 S 

Elizabeth vénère son grand frère : où qu'il 
aille, elle le suit; tout ce qu'il dit, elle le ré­
pète. Un jour, après une querelle, la mère 
pousse ses enfants «dehors et ferme la porte 
à clé» ! Ils pourront revenir lorsqu'ils auront 
trouvé la paix. Elizabeth croit la trouver dans 
le murmure d'une rivière, dans l'odeur du 
pain, dans une bouchée de pomme. Le 
grand frère demeure sceptique. Enfin, de­
vant la magnificence des montagnes et le 
calme ambiant, les enfants se réconcilient. 
Ils peuvent rentrer à la maison. 

Aussi étonnant que cela puisse paraitre, 
nous avons affaire ici à une auteure et à un 
illustrateur qui n'en sont pas à leurs premiè­
res armes. Pourtant, l'amateurisme de ce li­
vre laisse pantois. Tous les ingrédients d'un 
mauvais album sont ici réunis : un texte sans 
éclat et sans finesse; un niveau de langue 
parfois douteux; des répétitions fastidieu­
ses; des dialogues fades, qui manquent de 
naturel; des personnages stéréotypés et 
sans relief; des illustrations statiques, où les 
expressions des enfants sont on ne peut plus 
figées. Sans parler de la morale, aussi sub­
tile qu'un chien dans un jeu de quilles : «La 
paix est à l'intérieur quand on garde son 
cœur grand ouvert.» En somme, je ne vois 
aucun intérêt à s'évertuer à trouver des qua­
lités à un livre qui en est entièrement dé­
pourvu. 

MARIE-CLAUDE RIOUX, pigiste 

B Canada 1,2,3 
® KIM BELLEFONTAINE 

® PER-HENDRIKGÙRTH 

© SCHOLASTIC, 2006,24 PAGES, 2 À 6 ANS, 7,99 $ 

B Les machins de Mathurin 
® MATTHEW FERNANDES 

® MATTHEW FERNANDES 

® LOUISE SASSEVILLE 

© SCHOLASTIC, 2006,32 PAGES, 3 À 6 ANS, 8,99$ 

Le chiffrier a déjà été exploité de maintes 
façons originales, inspirées et savoureuses. 
Ce n'est malheureusement pas le cas ici. Le 
patrimoine canadien est le cadre de réfé­
rence choisi pour cet album. On y voit la 
feuille d'érable, le totem aïda, un match de 
hockey, le Parlement. On visite les quatre 
coins du pays : les montagnes enneigées de 
l 'A lber ta, les plaines du Man i toba , les 
Grands Lacs et les Maritimes. On se croirait 
revenus à la grande période de Sheila Copps 
au ministère du Patrimoine canadien. Allez 
compter avec votre enfant dix tulipes sur la 
colline parlementaire ou, mieux encore, dix 
drapeaux canadiens. 

Matthew Fernandes, quant à lui, aborde 
le problème de l'industrialisation en agricul­
ture, sujet sérieux qu'il tente d'adapter pour 
faciliter la compréhension chez l'enfant. Il 
campe dans une campagne bucolique un 
vieux fermier respectueux de la nature. Son 
urbain de fils vient le visiter et le critique. Il 
trouve que le pauvre homme se contente 
de trop peu. Il entraine donc son père sur la 
voie de l'industrialisation. Ce virage apporte 
la richesse à Mathurin, mais le rend malheu­
reux en l'éloignant de ses animaux. 

La dichotomie vi l le-campagne agace. 
Mathurin et sa femme filaient un parfait bon­
heur avant la visite de ce fils ingrat qui ne 
se manifestait plus. C'est sous son influence 
que Mathurin va adhérer aux progrès d'une 
technologie décriée. L'industrialisation a 
pourtant ses adeptes à la campagne aussi. 
Ce n'est pas tant les percées technologiques 
qu'i l faut dénoncer, puisqu'elles ont permis 
à toute une population de se nourrir, mais 
plutôt le déséquilibre causé par des impé-



ratifs de production liés aux marchés. Com­
ment vivre la modernité tout en respectant 
l'environnement? Vaste question à laquelle 
il est bien de sensibiliser les plus jeunes 
mais, à trop simplifier un sujet, on passe à 
côté des véritables enjeux. Il y a une cer­
taine parenté tant dans la forme que dans 
le fond avec les a lbums de Munsch et 
Martchenko. Les illustrations donnent dans 
la caricature légère et ajoutent une note 
humoristique à ce récit. 

ANYSE BOISVERT. animatrice en littérature jeunesse 

• Une casserole sur la tête 
® ALAIN M. BERGERON 

® PHILIPPE GERMAIN 

© MES PREMIÈRES HISTOIRES 

© IMAGINE. 2006, 24 PAGES, 3 À 5 ANS, 9,95$ 

Guillaume est le vaillant chevalier de la ta­
ble carrée. Il possède un royaume, dans les 
contrées de la cuisine où il vit de terribles 
aventures. La toute dernière en liste? Sa 
marmite, pardon, son casque reste vissé sur 
sa tête! Que faire? La reine sa mère, impuis­
sante devant ce désastre, l'amène rendre 
visite au savant docteur qui déploie des tré­
sors d'imagination pour aider ce brave hé­
ros. 

Encore une fois, Alain M. Bergeron a 
réussi à faire un texte bref et drôle à partir 
du quotidien. Qui n'a pas caché, dans un 
repli de son enfance, un souvenir de langue 
collée sur du métal, d'une tête prise dans 
les barreaux d'une galerie ou d'une ferme­
ture éclair coincée à l'instar du petit Domi­
nique dans le célèbre Zzzut! qui a fait rigo­
ler petits et grands? Le partage de ce type 
d'expériences entre le lecteur et le person­
nage nourrit la lecture de l'histoire et décu­
ple le plaisir. Rajoutez à cela l 'humour et la 
fantaisie qui traversent ce récit bondissant 
d'une blague à l'autre, de la mission ratée à 
la tuque sur la casserole en passant par la 
visite chez le médecin. Et que dire de la f i ­
nale dont je ne vous soufflerai mot, vous 
laissant le plaisir de la découvrir. 

L'illustration accompagne bien la folie du 
texte. La mère a des airs de famille avec les 
héroïnes de Bretécher, ce qui n'est pas pour 
déplaire. 

Un plaisir de la première à la dernière 
page! 

ANYSE BOISVERT, animatrice en littérature jeunesse 

B Maman va exploser 
® FABRICE BOULANGER 

® FABRICE BOULANGER 

© LAUZIER, 2006,24 PAGES, 3 À 8 ANS, 8,95 $ 

Maman n'arrête pas de manger... son ven­
tre grossit... et son petit garçon s'inquiète. 
Va-t-elle finir par exploser? 

On sait bien sûr de quoi traite cet al­
bum.. . Ce qui le rend toutefois si amusant 
est que jamais personne n'a parlé de bébés 
au petit garçon. Son inquiétude est donc fort 
légitime et nous fait bien rire. Les illustra­
tions couvrent toutes les pages; il y a de 
deux à quatre lignes de texte par page, en 
caractères assez gros. Cet album est donc 
parfait pour les premières lectures seul et 
se prête bien à la lecture à haute voix à des 
plus petits, l'histoire étant très facile à sui­
vre. Les illustrations loufoques complètent 
parfaitement le texte — les tout petits yeux 
et le grand sourire des personnages leur 
donnent une bouille fort sympathique. Il faut 
voir le visage de la maman qui se précipite 
aux toilettes, prise de nausée! J'entends 
déjà les grands éclats de rire des petits qui 
riront beaucoup à la lecture de ce beau petit 
album, simple mais hilarant. 

GINA LÉTOURNEAU, bibliotechnicienne 

"f La l i t té ra tu re»^ $ rijQTR! 

À Québec et à 
Montréal, 

un certificat en 
littérature de 

jeunesse 

À Québec, à l'hiver 2007, des cours 
passionnants portant sur la litté­
rature d'ici et d'ailleurs, sur les ro­
mans classiques et contemporains, 
sur l'art de raconter, etc. 

Information : Diane Lepage 
(418)659-2170; 

diane.lepage@uqtr.ca 

À Montréal , les cours ont lieu au 
collège Rosemont, les lundis, de 
19h00 à 22h15. En septembre : 
MTL1003-71 La lecture à l'adoles­
cence. 

Information : Sandra Bruneau 
(450)582-1326; 

sandra.bruneau@uqtr.ca 

Au collège Rosemont, 
un diplôme d'études 

supérieures spécialisées 
en l i t térature (DESS) 

pour la jeunesse 

Les cours auront lieu les mardis, de 
19h00à22h15. 

Information : Hélène Marcotte 
(819) 376-5011, poste 3870; 

helene.marcotte@uqtr.ca 

En plus, sur le campus de l'UQTR, un 
programme court en littérature 
pour la jeunesse ainsi que le 
certificat en littérature de jeunesse. 

Information : Luc Ostiguy 
(819) 376-5011, poste 3865; 

luc.ostiguy@uqtr.ca 

"I Université 
du Québec 
à Trois-Rivières 

mailto:diane.lepage@uqtr.ca
mailto:sandra.bruneau@uqtr.ca
mailto:helene.marcotte@uqtr.ca
mailto:luc.ostiguy@uqtr.ca
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Les iw&tiirtàitX 

D Les indésirables 
® PAULE BRIÈRE 

© PHILIPPE BÉHA 

© GRIMACE 

© LES 400 COUPS, 2006,32 PAGES, [5 ANS ET PLUS], 10,95 $ 

Cet album, dédicacé à des dictateurs — les 
«vrais indésirables qui f iniront peut-être par 
comprendre un jour» — est absolument à 
lire, entre autres pour la cohésion parfaite 
entre sa forme et son idéologie, mais sur­
tout pour sa magnifique chute qui donne au 
gros bon sens une image renouvelée et sur­
prenante. 

N'étant pas «satisfaits de la qualité de 
leurs sujets», un roi et une reine despotes 
entreprennent de dresser la liste des indé­
sirables de leur royaume afin de les empri­
sonner. Dans un abécédaire en désordre, les 
archipipiques dont le corps est parsemé de 
pointes, les écrapoutifs, petits, colorés et 
burlesques, les salsoufrics, élégamment 
vêtus d'argent, et les wawaroufs mécani­
ques, pour ne nommer que ceux-là, sont 
identifiés et seraient destinés au cachot sans 
l'intervention du grangragroum. Surinten­
dant de leurs majestés, ce dernier, troublé 
dès les débuts de l'entreprise (en plus, son 
nom figure sur la liste), trouve une solution 
meilleure que celle d'agrandir prison et don­
jon. 

Toutes les composantes de cet album 
sont approfondies. Les imposantes illustra­
t ions— collages, dessins, motifs et gestuelle 
— offrent un foisonnement de détails à scru­
ter. La généreuse diversité des rendus et la 
variété des compositions permettent de cal­
mer un foisonnement qui pourrait étourdir. 
Les trames texte et images, toutes deux très 
fortes, s'allient et l'ensemble est appuyé par 
un design graphique irréprochable. 

LOUISE DAVELUY, éducatrice en arts 

La recherche du joyau 
® COLLECTIF 

® PAT RAC 

© C0SM0, LE D0D0 DE L'ESPACE 

© ORIGO, 2006,40 PAGES, [5 À 8 ANS], 12,95 S 

Nouveau dans le domaine de l'édition jeu­
nesse, l'éditeur présente le premier t i tre 
d'une série quia pour objectif, nous informe-
t-on dans un communiqué, «de sensibiliser 
les jeunes à l'importance de l'équilibre éco­
logique». La série met en scène les aventu­
res de Cosmo, le dernier survivant sur Terre 
d'une espèce d'oiseaux, le dodo, et 3R-V, son 
robot-vaisseau. Dans l'espoir de découvrir 
d'autres dodos, les deux personnages voya­
gent d'une planète à l'autre. 

Ce premier périple les mène sur une pla­
nète dont l'avenir est menacé par un étrange 
personnage qui creuse partout dans le but 
de trouver le joyau de ses ancêtres. Cosmo 
mettra à profit sa ruse et son engin. Le grand 
maitre et roi chez lui, constatant enfin l'éten­
due des dégâts, comprendra avec un peu 
de recul que le joyau tant recherché est nul 
autre que cette planète t ransformée en 
gruyère qu'il lui faudra dorénavant proté­
ger. 

Cette «belle histoire sur l'environnement 
et la biodiversité» laisse plutôt à désirer. Si 
elle souligne l'importance de l'équilibre éco­
logique, ce n'est qu'indirectement et à fai­
ble dose. On aurait espéré que la métaphore 
serve plus amplement et qu'on nous mette 
sous la dent quelque matière pour compren­
dre les enjeux liés aux problèmes écologi­
ques. L'album, qui ne manque pas d'intérêt 
sur le plan visuel, sera suivi d'un deuxième 
titre. Espérons que le prochain récit nous en 
mette à son tour plein la vue... 

ANNICK LATREILLE, éducatrice en service de garde 

El Diego l'escargot 
® MARIE-FRANCE COMEAU 

® GILLES CORMIER 

© AMÉTHYSTE 

© BOUTON D'OR ACADIE, 2006,24 PAGES, 3 ANS ET PLUS, 7,95$ 

Diego l'escargot a quitté sa Bourgogne na­
tale afin de dénicher l'être qui, sur Terre, 
«pourrait l'aimer plus que tout au monde» 
(p. 4). Il échoue au Nouveau-Brunswick, où 
commence un pér ip le mouvementé au 
cours duquel il croise une fillette dégoûtée 
par la bave qu'i l laisse derrière lui, un héron 
qui lui préfère une grenouille et un chef fran­
çais nostalgique qui lui laisse la vie sauve 
et lui donne à grignoter un bout de salade 
verte au sein de laquelle se cache... Devi­
nez! 

Un récit simple et gentil, rythmé par la 
célèbre comptine «L'escargot de Bourgo­
gne». L'auteure acadienne en profite pour 
faire découvrir quelques sites touristiques 
et richesses naturelles de sa contrée : un 
verger du Restigouche ainsi que la rivière 
qui le borde, le jardin botanique de Saint-
Jacques, les immenses forêts, etc. Ces lieux 
sont d'ailleurs situés sur une carte, dont 
l'orientation est toutefois confondante : les 
États-Unis y sont représentés au nord et le 
Québec à l'est! 

Des dessins au crayon de bois, essentiel­
lement constitués d'un camaïeu de verts, 
donnent vie à cet album sans prétention, 
avec une touche de naïve fantaisie. 

CAROLINE RICARD, bibliothécaire 
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B La plus belle histoire d'amour 
® DOMINIQUE DEMERS 

® PHILIPPE BÉHA 

© IMAGINE, 2006.32 PAGES, 4 ANS ET PLUS, 18,95$, 

COUV. RIGIDE 

Encore une fois, je suis sous le charme! Phi­
lippe Béha a de nouveau créé de magnifi­
ques illustrations. Avec cette richesse dans 
les couleurs, ces textures qui donnent en­
vie de caresser, ces personnages tout en 
rondeur, cette simplicité dans les représen­
tations et cette poésie tendre, je ne peux 
qu'être ravie. Et je ne serai sûrement pas la 
seule! Oui, c'est une belle histoire d'amour 
entre moi et les œuvres de cet excellent il­
lustrateur. 

Une histoire d'amour bien différente de 
celle que nous propose Dominique Demers 
puisqu'elle parle ici du bonheur que procure 
la naissance d'un enfant. 

Un petit garçon trouve une plume dans 
une boite remplie de trésors. Intrigué, il in­
terroge sa maman. Celle-ci lui racontera sa 
rencontre avec son papa, leur désir d'avoir 
un enfant, leur attente et sa naissance dans 
des circonstances surprenantes, lui, leur fils, 
leur plus belle histoire d'amour. 

L'écriture l impide, pleine de tendresse, 
de joie, d'humour, dépeint tout à fait les 
émotions de cette aventure inoubliable. De 
la conception à la naissance, l'auteure donne 
juste ce qu'i l faut d'informations pour sus­
citer des questions de la part des petits lec­
teurs. Elle met surtout l'accent sur la rela­
tion extraordinaire, sur la magie, entre ce 
couple amoureux et la vie qui grandit peu à 
peu. 

Le D' Guéridon et le D' Akoush, person­
nages de l 'album, ne peuvent qu'être fiers 
de ce bébé né grâce au talent de ces deux 
créateurs chevronnés. 

EDITH BOURGET, artiste multidisciplinaire 

• La nuit où le soleil est parti 
® MIREILLE DESJARLAIS-HEYNNEMAN 

® MIRCA DELANOË 

© DU VERMILLON, 2005,38 PAGES, 6 À 10 ANS, 10 S 

Alors que les planètes le trouvent tyranni-
que, car il les force à tourner sur elles-mê­
mes, le soleil s'ennuie. Il décide de les quit­
ter pour aller explorer la Voie lactée, mais il 
s'égare en chemin. D'abord heureuses de 
son départ, les planètes se rendent rapide­
ment compte que, sans lui, elles se refroi­
dissent. Pendant qu'elles cherchent une so­
lu t ion , le soleil arpente l'espace à leur 
recherche. 

Le contenu de cet album est intéressant : 
les lecteurs découvrent les planètes et leurs 
noms à travers un texte qui tente d'être amu­
sant, mais qui n'y arrive pas toujours. Par 
contre, le contenant laisse à désirer. Le texte 
est long et, malgré cette longueur, les nom­
breuses péripéties ne sont pas complètes : 
elles sont à peine esquissées et cela nous 
laisse sur notre faim. Par exemple, le soleil 
rencontre un immense soleil rouge, sans 
que nous apprenions quoi que ce soit sur 
ce dernier; ou encore, les planètes essaient 
de choisir celle d'entre elles qui partira à la 
recherche du soleil, mais aucune décision 
n'est prise. 

Les illustrations, qui présentent les pla­
nètes selon leur affiliation avec les divinités 
romaines, apportent une belle touche hu­
moristique à cet album. Il y aurait eu beau­
coup à gagner à accorder une plus grande 
place aux belles i l lust rat ions de Mirca 
Delanoë. Celle représentant notre petit so­
leil fuyant devant l ' immense soleil rouge 
fascine par ses couleurs et le contraste en­
tre les tailles des deux astres. 

GENEVIÈVE BRISSON, pigiste 

B La vie bercée 
® HÉLÈNE DORION 

® JANICE NADEAU 

© ALBUMS LES 400 COUPS 

© LES 400 COUPS, 2006,48 PAGES, [12 ANS ET PLUS], 17,95 $ 

Avec sa poésie habituelle, Hélène Dorion fait 
sa première incursion en littérature de jeu­
nesse avec l'intensité qu'on lui connait. La 
narratrice adulte s'adresse directement au 
lecteur dans un futur qui crée un effet nos­
talgique à l'envers. Pour explorer le paysage 
de l'enfance, les moments importants de la 
vie, les apprentissages, notamment celui de 
l'écriture, les peurs, le choix d'un métier, les 
rêves, la solitude, la rage, les mots qui ne 
passent pas, les nœuds, les cassures et les 
questions, l'auteure a choisi douceur et in­
timité. Pour tracer les mots de l'écrivaine, 
Janice Nadeau a trouvé les signes, symbo­
les, personnages, couleurs et atmosphère 
qui collent parfaitement au ton intimiste du 
récit. La page couverture résume à elle seule 
l'infinie tendresse du titre : le mouvement 
oscillatoire du père qui berce son enfant 
dans une maison dansante, l'équilibre et la 
fragilité de la vie tout entière dans une seule 
image. La transparence de certaines images, 
celles des ailes de papillons surtout, les fê­
lures dans les dessins aux feuilles déchirées 
et légèrement décalées, les silhouettes blan­
ches des parents et des enfants entremêlées 
de fils de laine rouge ne sont que quelques-
unes des illustrations les mieux réussies de 
Nadeau qui a saisi dans toute sa profondeur 
les mots d'une grande poète québécoise. 

Un livre simple et exigeant à la fois, qui 
demandera l 'accompagnement d'un pas­
seur pour certains ados; quant à ceux sen­
sibles aux textes forts, ils l'apprécieront de 
plus en plus au fur et à mesure de leurs 
multiples lectures. Un grand album auquel 
nous souhaitons tout le succès qu'i l mérite. 

GINETTE GUINDON, bibliothécaire et consultante en littérature de jeunesse 
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D Petit Tom : Aventurier intergalactique 
® MARYSE DUBUC 

® JEAN-PHILIPPE MORIN ET MARC DELAFONTAINE 

© PETIT TOM 

© LE RATON LAVEUR 

© BAYARD CANADA LIVRES, 24 PAGES, 3 À 8 ANS, 8,95 $ 

L'éditeur lance une nouvelle série avec ce 
premier titre qui cherche à rejoindre les pe­
tits aventuriers débordant d' imagination. 

Petit Tom découvre parmi les emplettes 
de sa mère un objet qui l'intrigue. En moins 
de deux, son imagination se met en branle. 
La passoire de maman devient un casque 
intergalactique qui, aussitôt déposé sur sa 
tête, le mène sur une autre planète. Devenu 
chef des Toms, il croit avoir pour mission 
de protéger son peuple contre les envahis­
seurs. Son épée lumineuse à la main (une 
lampe de poche trouvée dans son coffre à 
jouets), Tom est prêt à tout. Mais l'envahis­
seur, s'il y en a un, s'avère plutôt pacifique : 
le chef des Quatre-pattes a tout d'un minet 
qui raffole des caresses, et le chef des Jack, 
son copain Jacques-Henri, ne trouve à lui 
proposer qu'un duel sans armes. Tout pour 
que Tom réapprenne à jouer! 

L'aventure amusante ne sera pas sans 
rappeler au jeune lecteur l ' imaginaire de 
certains de ses jeux. Pourtant, la mission et 
le combat prennent ici des couleurs de non-
violence. L'anecdote met en relief les pou­
voirs de l ' imagination et les nombreuses 
possibilités du jeu, pacifique il va sans dire. 
Les illustrations décrivent de façon intéres­
sante comment l' imagination du petit héros 
transforme l'univers connu. Un album qui, 
sans offrir de grandes surprises, a l'intérêt 
de bien s'adresser au jeune public mascu­
lin. 

ANNICK LATREILLE, éducatrice en service de garde 

B En vacances avec maman 
® LUCDURDCHER 

® PAUL ROUX 

© JÉRÉMIE 

© LE RATON LAVEUR 

© BAYARD CANADA LIVRES, 2006, 24 PAGES, 3 À 8 ANS, 8,95 $ 

Cet été, comme son père est surchargé de 
travai l , Jérémie partira en vacances seul 
avec sa mère, qui vient tout juste d'appren­
dre à conduire. À peine montés dans leur 
voiture, les deux malheureux voyageurs fe­
ront face à mille difficultés, la mère de Jéré­
mie étant d'une ahurissante maladresse au 
volant. Cette maladresse est d'ailleurs le 
moteur de l'histoire loufoque écrite par Luc 
Durocher et illustrée par Paul Roux. 

En vacances avec maman est un petit 
récit plein de dynamisme et de rebondisse­
ments. Le dessin de Paul Roux, proche de 
celui des grands maitres de la BD belge, est 
solide et plein d'aplomb tandis que sa mise 
en couleurs, dominée par des tons très 
chauds, contribue à mettre beaucoup de vie 
à cet album. Luc Durocher, pour sa part, a 
truffé son texte d'une bonne dose d'humour 
et de dizaines de jeux de mots qui devraient 
faire sourire les jeunes lecteurs. 

Cela dit, je me demande comment, en 
2006, certains vont réagir en voyant un per­
sonnage féminin incapable de conduire con­
venablement une auto et trop bête pour lire 
un panneau de limite de vitesse sur le bord 
de la route... 

MARC AUGER, illustrateur 

B La campagne en devinettes 
® JOHANNEGAGNÉ 

® PAULE THIBAULT 

© MA LANGUE AU CHAT 

© LES 400 COUPS, 2006,32 PAGES, 16 À 8 ANS], 10,95 $ 

Difficile de résister longtemps au plaisir de 
parcourir les pages de ce livre débordant de 
couleurs et dont les formes semblent pres­
que prêtes à se mouvoir. 

Cette aventure visuelle est accompagnée 
de poèmes respectant toutes les règles de 
la rime et du rythme. L'auteure a toutefois 
préféré les appeler «devinettes», bien que 
leurs réponses, habituellement contenues 
dans l'il lustration, ne soient pas très énig-
matiques. Les thématiques tournent autour 
de la transformation du paysage campa­
gnard entre le début du printemps et l'été 
en passant par quelques grands classiques, 
comme le temps des sucres, les piqueniques 
et les vaches qui regardent passer les trains. 
L'auteure ne se l imite toutefois pas aux 
«gentilles bêtes» habituelles puisqu'elle fa­
miliarise aussi ses jeunes lecteurs aux ani­
maux, comme la couleuvre ou le raton la­
veur, qui n'ont pas toujours la cote. 

Sa p lume demeure humor is t ique et 
même parfois un brin provocante, comme 
lorsqu'elle aborde le rôle du coq dans son 
«harem de poules». Cette avalanche de mots 
peut toutefois créer un certain décalage en­
tre le texte et l'image, surtout pour l'habile 
lecteur qui craint de «paraitre bébé» avec 
un livre d'images. Pourtant, cette fantaisie 
cache habilement la vulgarisatrice scientifi­
que qui tient à parfaire les connaissances 
sur la transformation et l'alimentation des 
papillons ou des grenouilles. On explore ce 
petit bijou avec plaisir, mais on en prend 
encore davantage à le relire... 

MARIE-HÉLÈNE PR0ULX, pigiste 
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• Bizarres, les baisers! 
® JACQUES GODBOUT 

® PIERRE PRATT 

© GRIMACE 

© LES 400 COUPS, 2006,32 PAGES, [5 ANS ET PLUS], 10,95 $ 

Jacques Godbout et Pierre Pratt, qui nous 
offraient en 2002 le délicieux Mes petites fes­
ses, nous entraînent cette fois dans l'univers 
d'une fillette fort préoccupée par le mystère 
du baiser. Le tandem jette un regard à la fois 
tendre, sensible et rempli d'humour sur les 
découvertes des multiples pouvoirs de la 
bouche, de l'allaitement en passant par les 
premiers mots, jusqu'à l'exploration du bai­
ser. Une complicité évidente entre un auteur 
qui nous donne un texte plein de finesse et 
un illustrateur qui parsème ses peintures 
aux couleurs chaudes d'amusants clins 
d'œil. J'aime particulièrement l'illustration 
où nous voyons la fillette s'approcher du 
hamster de son petit frère, lèvres tendues, 
espérant que par son baiser il se transfor­
mera en prince charmant. De son côté, le 
petit animal se voit, avec la belle devenue 
princesse, assis sur le dos d'un cheval blanc 
tournant dans sa roue. Le livre débute par 
un magnifique gros plan de la fillette qui s'in­
terroge, et il se termine sur un mystère qui 
n'est toujours pas élucidé, laissant l'espace 
à d'autres découvertes! 

CÉLINE RUFIANGE. enseignante ressource en lecture 

B Nunuche Magazine 
® ÉLISE GRAVEL 

® ÉLISE GRAVEL 

© LES 400 COUPS, 2006, 24 PAGES, 112 À 15 ANS], 10,95 S 

Courrier de lectrices désespérées parce 
qu'incapables d'enfiler leurs escarpins trop 
hauts, publicités de vêtements gracieuse­
ment portés par Anne Orexik, chronique 
«chopigne» faisant l'éloge des couvre-chefs 
«Têtakklak», secrets du régime Flamingo 
permettant de devenir aussi maigre qu'un 
flamant rose, «horoscrape», exercices pour 
maigrir de la langue, etc. 

Rien n'échappe à la plume mordante de 
cette jeune auteure qui donne une fois de 
plus libre cours à sa verve et à son imagina­
t ion débordante afin de livrer une parodie 
décapante de ces magazines et publicités 
dont sont inondées les jeunes adolescentes. 
Dans un tourbil lon de jeux de mots désopi­
lants, elle incite ces dernières à aiguiser leur 
sens critique à l'égard du discours ridicule 
de ces magazines féminins, porteurs d'un 
idéal plastique irréaliste. 

Souffle de fraicheur et d'espoir balayant 
une société de surconsommat ion où la 
beauté r ime avec ch i rurg ie esthét ique, 
Gravel dénonce de surcroit cette volonté ir­
réfléchie qu'ont les femmes de ressembler 
à des actrices de cinéma maintes fois remo­
delées qui lancent des modes ridicules, 
comme cette Richarde Richissime ayant 
décidé de se faire arracher cet appendice 
disgracieux que l'on appelle le nez... 

Des peintures loufoques et caricaturales 
illustrent cet outil de sensibilisation incon­
tournable ayant l'esthétique d'un magazine 
plus grand que nature, tant dans le format 
que dans le propos... 

CAROLINE RICARD, bibliothécaire 

B Ohé, matelot! 
B À la foire 
® SUSAN H00D 

® LINDA HENDRY 

® HÉLÈNE PILOTTO 

© KILO ETT1-P0U 

© J'APPRENDS À LIRE 

© SCHOLASTIC, 2006,32 PAGES, 4 À 7 ANS, 6,99 $ 

Ces deux albums présentent un duo de chiens 
bien sympathique : Kilo et Tï-pou. Il va sans dire 
que les noms sont représentatifs des caracté­
ristiques physiques et du comportement des 
personnages. Dans Ohé, matelot!, le charmant 
duo se retrouve à la ferme où la découverte d'un 
radeau conduira les chiens dans une aventure 
pour le moins houleuse et délicieuse. Ces pira­
tes improvisés, après avoir combattu les gre­
nouilles et traversé des rapides, découvrent un 
magnifique trésor : le goûter d'une bande d'en­
fants qui jouent eux aussi aux pirates. Quant 
au deuxième album, il se déroule à la foire. 
Barbe-à-papa, puces savantes et course de co­
chonnets, tout est là pour amuser les chiens, 
jusqu'à ce que Kilo perde de vue son ami. Ce­
lui-ci le cherche partout, mais contrairement au 
lecteur qui suit le chiot de page en page, Kilo, 
lui, ne le voit jamais. On comprend que ce qui 
distrait Ti-pou, c'est une charmante chienne qui 
déambule près de lui. Kilo retrouve finalement 
le couple au kiosque à bisous! 

Ces histoires, offertes dans un langage 
simple et très dépouillé, facilitent l'appren­
tissage de la lecture puisque les textes sont 
agrémentés d'illustrations auxquelles on ac­
corde encore une grande importance. Ce que 
j'apprécie particulièrement, c'est que les ani­
maux restent des animaux : la gestuelle, les 
attitudes données par l'illustratrice ne cher­
chent pas à les humaniser. De plus, les tons 
et les coloris, très près de la nature, donnent 
une atmosphère réaliste, calme et chaleu­
reuse à ce récit d'apprentissage. Il y a peu à 
lire et beaucoup à voir, ainsi aucun découra­
gement n'est possible. Des albums parfaits 
pour donner le gout de la lecture! 

SYLVIE RHEAULT, pigiste 
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D Je suis fou de Vava 
® DANY LAFERRIÈRE 

® FRÉDÉRIC NORMANDIN 

© TAXI 

© DE LA BAGNOLE, 2006, 46 PAGES, [3 ANS ET PLUS], 19,95 $ 

Vieux Os interpèle le lecteur et l'invite à ve­
nir passer un petit moment au cœur de son 
village, Petit-Goâve. Dans cette oasis de paix 
vivent, entre autres, Da, sa grand-mère, et 
Vava, celle qu ' i l a ime depuis tou jours . 
L'amour ici enveloppe le quotidien présenté 
par le jeune garçon. 

L'adaptation que fait Laferrière de son ro­
man L'odeur du café est tout à fait réjouis­
sante, colorée, pétillante. C'est avec beau­
coup de sensibilité que l'auteur nous livre 
une histoire d'amour toute simple. La poé­
sie s'allie tout naturellement à la vivacité du 
personnage principal qui nous invite à en­
trer dans son univers, un univers ponctué 
de petits moments de bonheur, de rayons 
lumineux, de gouttes de pluie, de ciels étoi­
les, de vacances et surtout de Vava, cette 
jolie fille semblable à une «flamme qui se 
promène dans un champ de maïs». 

L'écriture de Laferrière charme grâce à 
la naïveté, à la simplicité et à la beauté qui 
s'en dégagent. Que dire de Vieux Os qui a 
connu la mer «par le gros orteil», ou encore 
de l'effet que peut produire le soleil après 
une forte pluie : «on dirait que chaque fla­
que d'eau reçoit un rayon lumineux». Tout 
l'album est parsemé de ces images très bien 
senties et rendues grâce au trait de Frédéric 
Normandin. Les couleurs vives et franches 
s'allient à un trait généreux où l'abondance 
du détail a pour effet d'offrir un portrait 
guilleret de la vie. Un album magnifique, à 
voir, à lire, à offrir. 

MARIE FRADETTE, auxiliaire d'enseignement en littérature de jeunesse 

B Le cadeau de l'ours 
® FRANÇOISE LEPAGE 

® GILLES LAC0MBE 

© DU VERMILLON, 2006,30 PAGES, 6 ANS ET PLUS, 10 $ 

Texte dense habilement mené, images sur­
prenantes, intrigantes, cet album fascinant 
n'a rien de banal. 

Au cours d'une promenade en forêt, Sé­
bastien voit surgir un ours énorme. En cou­
rant pour échapper à la bête, il tombe et se 
cogne la tête. Commence alors une aven­
ture qui l'amènera, après de multiples péri­
péties dans le bois et sur une planète incon­
nue, à sauver Ursine, la fille de l'ours Artos. 
Pour récompenser l'enfant, celui-ci lui offrira 
ce qu'il a de plus beau : des trilles, ces fleurs 
printanières abondantes en Outaouais. 

Bien d i f f i c i le de résumer ce con te . 
Françoise Lepage a su doser les temps cal­
mes et les moments où l'action se précipite 
et fait battre le cœur de ce héros attachant. 
Elle jette un regard émerveillé sur la vie, la 
nature et ceux qui la peuplent. Elle nous 
plonge vraiment dans un univers magique 
rempli d'émotions. 

Une belle histoire donc, avec beaucoup 
de mots qui débordent presque des pages. 
Ces blocs de texte disputent l'espace aux il­
lustrations, lesquelles présentent souvent 
des couleurs, des traits, des formes s'entre-
mêlant dans un effet parfois plus abstrait 
que figuratif. On sent toute la liberté d'exé­
cution du peintre. On comprend aussi que 
l'artiste fait confiance à l'intelligence et à 
l'ouverture d'esprit du lecteur. 

L'auteure raconte en multipliant les dé­
tails. Par des taches et des lignes, l'artiste 
suggère les formes des personnages et les 
mouvements. Voilà un dialogue artistique 
réussi. 

EDITH BOURGET, artiste multidisciplinaire 

B La maison de guingois 
® MARC MONGEAU 

® MARC MONGEAU 

© LES PETITS ALBUMS 

© LES 400 COUPS, 2006,32 PAGES, [3 ANS ET PLUS], 10,95 $ 

Je rêve d'avoir une maison aussi vivante, 
aussi sensible que celle que nous dépeint 
Marc Mongeau dans cet album tendre, poé­
tique... magnif ique. Oui, je voudrais une 
maison jaune en forme de banane qui pen­
che, à gauche ou à droite, au gré des activi­
tés et des émotions des habitants. Mouve­
ment de la vie qui berce les cœurs. 

Au début, un homme y vit seul, puis une 
dame cogne à sa porte pour lui dire qu'elle 
aime sa maison. L'amour, les enfants, le bon­
heur. Et la maison débordante de petits 
mousses trouve son équilibre. Puis les en­
fants grandissent, deviennent plus lourds. 
La maison reprend son bercement. Avec le 
temps, les jeunes partent, la maison vieillit, 
se vide et semble immense pour les parents. 
Toujours amoureux, ceux-ci entreprennent 
alors un grand voyage dans un tacot citron, 
tout aussi de guingois. 

L'auteur raconte avec lenteur cette his­
toire d'un quotidien sans artifice rempli de 
joie. La maison est vraiment le personnage 
principal, le centre du monde pour cette fa­
mille. Dans chaque image, elle a une place, 
minuscule ou envahissante. On sent bien le 
passage des jours, des années tant par la 
croissance des personnages que par le 
mûrissement du fruit maison. Peu à peu, des 
taches brunes apparaissent sur son beau 
jaune doux. 

Après avoir refermé cet album, j 'ai eu en­
vie de faire le tour de ma maison li l l ipu­
tienne. J'ai voulu revisiter mes souvenirs 
heureux. 

EDITH BOURGET, artiste multidisciplinaire 
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B Complètement patate! 
® CLAIRE OBSCURE 

® CLAIRE OBSCURE 

© LES CONTES DU POTAGER 

© LE RATON LAVEUR 

© BAYARD CANADA LIVRES. 2006, 24 PAGES, 3 À 8 ANS, 8,95 $ 

L'originale créatrice au singulier pseudo­
nyme, Mme Claire Obscure, nous offre un joli 
album aussi sympathique que le suggère 
son titre : Complètement patate! À raz de 
sol, parmi les herbes, les fleurs, les légumes 
du potager, nous suivons Ali et Verdo, deux 
potes escargots qui, en plus de partager une 
très grande amitié, ont chacun leur carac­
tère et leurs petits travers. Verdo s'emporte 
un peu vite, Ali boude pour un rien. De plus, 
la manie de l'un de ne manger qu'un seul 
légume tombe sur les nerfs de l'autre, et vice 
versa. Comme dans la réalité humaine, ce 
détail engendre une dispute et éloignera les 
amis. 

Rafraîchissantes et f luides, les belles 
aquarelles, qui illustrent l'univers agrandi 
dans lequel vivent les mollusques, sont tout 

à fait dans le ton. Les escargots sont expres­
sifs avec leur très belle tête caricaturale qui 
mélange traits humains et animaux. Un cou 
étiré ou des pédoncules tombants servent 
à en dire long. Spontanéité et fraicheur ca­
ractérisent ces dessins ronds faits d'un trait 
léger d'une grande finesse; pourtant, texte, 
propos et images s'harmonisent complète­
ment dans un travail qui n'a rien de l'impro­
visation. Un album réussi de A à Z. 

LOUISE DAVELUY, éducatrice en arts 

B Flo prend son envol 
® GINETTE PELLERIN 

® JOCELYNE DOIRON 

© FLO 

© LA BOUÉE VOYAGEUSE 

© BOUTON D'OR ACADIE, 2006,24 PAGES, |6 ANS ET PLUS], 7,95 $ 

Une nouvelle collection voit le jour chez Bou­
ton d'or Acadie : «La bouée voyageuse». Si la 
quatrième de couverture annonce «une série 
de péripéties pour la petite bouée curieuse, 
friande de rencontres», le contenu s'avère tout 
autre... La bouée Flo se laisse porter par les 
vagues. Lorsqu'une sterne vient se poser sur 
elle, elle a subitement envie de voler. Rien de 
plus simple! Munie de plumes, la bouée prend 
son envol. Parvenue à la hauteur d'une cen­
taine de goélands qui voltigent autour d'un 
bateau de pêche, Flo se fait rabrouer. Résignée, 
elle plonge dans l'eau et retrouve sa solitude. 

Une bouée comme personnage principal, 
voilà qui n'est pas commun, pour ne pas dire 
risqué! Ce n'est pas chose facile de s'identi­
fier ou, à tout le moins, de s'attacher à un 
«personnage» aussi éloigné de notre quoti-

Nous avons toujours respecté nos lecteurs. 

SOULIERES 
É D I T E U R 

f I -.,'ïM %&*>• 
Mais depuis janvier 2006, nous respectons aussi l'environnement 

en imprimant toutes nos nouveautés et toutes nos réimpressions 

sur du papier 100 % postconsommation, traité sans chlore, 

accrédité Eco-Logo et fait à partir de biogaz. 
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dien. Aussi, où sont les péripéties annoncées 
en quatrième de couverture? Le texte coule 
d'une page à l'autre, comme sur une mertrop 
calme. Impatient, on attend que la tempête 
se lève. En vain. Les illustrations compensent 
quelque peu l'inconsistance de l'intrigue. Les 
dominantes de bleus et de blancs dégagent 
une atmosphère apaisante de douceur oua­
tée. Mais cela ne suffit pas à nous attacher à 
cette petite bouée sans âme. On ne peut que 
souhaiter une suite plus enlevée... 

MARIE-CLAUDE RIOUX, pigiste 

D Attention, dragon! 
® JEAN E. PENDZIWOL 

® MARTINE GOURBAULT 

® HÉLÈNE RIOUX 

© SCHOLASTIC, 2006, 32 PAGES, 3 À 7 ANS, 8,99 $ 

Après une descente folle sur la glissoire du 
parc, une fillette et son ami dragon atterris­
sent dans un livre de contes de fées... Une 
comptine sur la sécurité suivie de consignes 
à observer en présence d'étrangers complè­
tent l'album. L'histoire est utile pour aborder 
un sujet délicat, comme pour faire réfléchir 
sur son comportement. Les grands méchants 
loups sortent parfois des livres... ils rôdent 
parfois bien loin de la forêt... En matière 
d'éveil à la prudence, il est essentiel de mon­
trer à reconnaître le danger, d'apprendre à 
dire non lorsqu'il se présente, d'aider à repé­
rer les étrangers dignes de confiance. 

Le récit, inspiré de plusieurs classiques 
de la littérature enfantine, oscille entre les 
extrêmes : magie des contes et bêtise hu­
maine. La forme du texte, en tout point ori­
ginale, rappelle que les limites de l'imagi­
nation sont vastes. Le sérieux du propos est 
constamment enrobé de fantaisie. Certains 
auront forcément besoin d'encadrement 
pour s'initier à la prudence de cette façon. 

Les images sont indispensables pour 
concrétiser le danger qui prend la forme 
d'un étranger. Sur le chemin de l'imaginaire, 
joliment créé au crayon, l'enfant peut satis­
faire son besoin de voir pour croire. Les dé­

guisements du dragon, tout comme le dé-
l cor dans lequel il nous entraine, soufflent 

un air nouveau sur le souvenir de Cendrillon, 
Blanche-Neige, Boucle d'Or et les autres... 

Pour les petits naïfs, ou impulsifs! 

CAROLE FILION, spécialiste en littérature d'enfance et de jeunesse 

B Anique et Irène la sirène 
® ANIQUE POITRAS 

® CÉLINE MALÉPART 

© ANIQUE 

© À PAS DE LOUP 

© DOMINIQUE ET COMPAGNIE, 2006,32 PAGES, 6 ANS ET PLUS, 

8,95$ 

Anique reprend du service. Encore une fois, 
elle va vivre une aventure extraordinaire. Fi­
dèle aux autres récits de la série, l'auteure 
reprend le thème des rumeurs qu'elle conju­
gue avec un personnage fantastique. La toute 
dernière? Un monstre hanterait la mer. No­
tre petite narratrice prend rapidement les 
choses en main. Elle va tenter d'éclaircir ce 
mystère. Sur la plage, elle fait une rencontre 
inusitée, celle de la sirène Irène, aux prises 
avec un filet de pêche. L'inconnue lui confie 
ses origines. Anique la libère de ses entra­
ves. Pour remercier cette dernière, Irène lui 
offre une huitre avec une perle en forme 
d'œil. Revenue au village, notre héroïne ra­
conte son aventure mais personne ne la croit; 
cette histoire devient une légende. Doit-on y 
croire? 

Sur le plan visuel, il faut souligner le tra­
vail de Céline Malépart pour ses touches de 
couleur ensoleillées et son utilisation des for­
mes géométriques pour réaliser les person­
nages. Le parcours de la rumeur qui court 
est particulièrement réussi. Un petit côté pop 
art s'en dégage. 

Les petits romans de ce genre ont en fait 
tout de l'album et sont parfaitement appro­
priés pour des apprentis lecteurs. Ils peuvent 
être aussi exploités par un adulte qui veut en 
faire la lecture à des enfants de 4 à 7 ans. 

ANYSE BOISVERT, animatrice en littérature jeunesse 

Que cherche Galette dans la maison? 
B Que cache Galette dans sa salopette? 
® LINA ROUSSEAU ET ROBERT CHIASS0N 

® MARIE-CLAUDE FAVREAU 

© BOTTINES 

© ASTED, 2006, 24 PAGES, [2 ANS ET PLUS], 12,95 $ 

L'éditeur présente une nouvelle collection 
pour donner aux tout-petits le gout des l i­
vres et de la lecture. Il vient leur offrir, à tra­
vers les petites anecdotes vécues par Ga­
lette, un animal imaginaire auquel les petits 
pourront facilement s'identifier, l'image d'un 
personnage qui raffole des livres. 

En quête de son livre préféré dans le pre­
mier titre, s'amusant à nous faire deviner 
ce qu'il cache dans la poche de sa salopette 
(un livre, bien sûr!) dans le second. Galette 
n'a de cesse de partager avec le lecteur son 
amour pour le livre, ses formes, ses cou­
leurs, ses personnages. Le texte simple, 
semé de rimes, s'offre comme une comp­
tine. On y explore, de façon ludique, certains 
thèmes abordés au préscolaire : couleurs, 
formes, animaux, objets du quotidien. 

Marie-Claude Favreau combine l'encre et 
l'aquarelle, créant un univers à la fois fantai­
siste et réaliste, on ne peut plus rafraîchissant 
avec ses couleurs pastel et ses motifs variés. 
Les images claires de son récit offrent des 
repères familiers et nous plongent à l'occa­
sion dans l'imaginaire de Galette, racontant 
à leur façon l'effet qu'exercent les livres sur 
le personnage ainsi que les jeux auxquels ils 
invitent. 

Les albums souples, présentés sur pa­
pier glacé, lancent une bien belle invitation 
aux petits et aux passeurs, à qui l'on donne 
en dernière page quelques conseils. L'invi­
tation, hélas, ne se livre pas à modeste prix. 

ANNICK LATREILLE, éducatrice en service de garde 
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D Que lit Galette à la bibliothèque? 
Que fait Galette à la garderie? 

® UNA ROUSSEAU ET ROBERT CHIASSON 

® MARIE-CLAUDE FAVREAU 

© BOTTINES 

© ASTED, 2006, 24 PAGES, |2 ANS ET PLUSl.12,95 $ 

À la bibliothèque, Galette cherche partout 
sur les tablettes. Il trouve enfin le beau l i ­
vre du Petit Chaperon rouge. Voilà l'histoire 
qu'i l voulait! À la garderie, Galette rencon­
tre des amis dans son coin préféré : les trois 
petits cochons... Boucle d'Or... D'autres en­
core! 

L'ASTED, plutôt connue pour ses ouvra­
ges de référence, veut amener les tout-pe­
tits «à marcher rapidement vers les livres». 
Galette s'ajoute aux nombreux héros qui 
désirent séduire les petits : lui seul cepen­
dant montre aussi clairement son intérêt 
pour la lecture. 

L'exploration adroite de certains classi­
ques de la littérature enfantine, jumelée à 
un excellent choix de mots, place les bam­
bins devant une source de plaisir et d'ima­
ginaire parfaitement à leur portée. Dans le 
premier récit, on met rapidement le lecteur 
dans l'ambiance en répétant dès le début 
cinq fois le mot «bibliothèque». Galette cher­
che... ouvre un livre... regarde... cherche en­
core... puis découvre l'histoire qui lui plait 
plus que toutes les autres. Une progression 
judicieuse pour initier, en douceur, le jeune 
enfant à fréquenter le lieu qu'on désire faire 
connaître. Le second album exploite aussi 
habilement la notion du coin de lecture. À 
la garderie, les personnages des contes exis­
tent réel lement. Galette entre dans un 
monde qui ressemble au sien... 

Les albums se distinguent en terminant 
par une question pour l'enfant, suivie d'un 
«Clin d'œil» incitatif pour l'adulte qui l'ac­
compagne. L'invitation à devenir membre 
d'une bibliothèque met en place une condi­
tion favorable à l'éclosion de l'habitude de 
lire. Appeler Galette à devenir mascotte pour 
animer la lecture pourrait aider à maintenir 
cette habitude. 

Ces albums sont magnif iquement illus­
trés. Une abondance d'images sollicitent 
constamment la naïveté avec finesse. Tout 
en étant un personnage auquel un jeune 
amoureux des livres peut particulièrement 
s'identifier, Galette sort de l'ordinaire : cer­
tains le diront lapin, d'autres y verront un 
chien... Grâce aux mimiques amusantes de 
l'adorable peluche que Galette traine par­
tout à la bibl iothèque, il est possible de 
connaître ce qu'i l ressent. Mêler les livres 
aux jouets, sans distinction, c'est astucieux. 

Un seul bémol, le prix élevé de ces pe­
tits albums. 

CAROLE FILION, spécialiste en littérature d'enfance et de jeunesse 

B Une histoire de citrouilles 
® RÉJEAN ROY 

® RÉJEAN ROY 

© CASSETTE D'OR 

© BOUTON D'OR ACADIE, 2006,24 PAGES, 6 ANS ET PLUS, 7,95 $ 

Une bande de citrouilles se querellent dans 
un jardin, les unes accusant les autres de 
prendre toute la lumière et la chaleur du 
soleil. Le vieil homme, propriétaire du jar­
din, alerté par le bruit de la dispute, sort ré­
tablir l 'ordre en leur faisant comprendre 
qu'elles proviennent du même plant et qu'el­
les doivent vivre en harmonie. 

C'est sous le modèle de la fable que Roy 
raconte son histoire. Les citrouilles vivent 
leur vie dans le jardin de façon réaliste, el­
les se disputent pour des raisons de cour­
ges. On peut faire le parallèle entre ces fruits 
et les humains, qui adoptent aussi ces fa­
çons d'agir en société. Le vieux, représen­
tation de Dieu, apporte le dernier ingrédient 
à cette fable, la morale qui ramène définiti­
vement la paix au sein du groupe. 

À mon grand étonnement, l'auteur choi­
sit la religion pour faire passer son message. 
Le «priez pour vous-même et aussi pour vos 
sœurs citrouilles» surprend dans cette litté­
rature contemporaine. Et que dire de l'illus­
tration où chacune des citrouilles, mains 
jointes, se recueille pour prier? La réalité de 

la francophonie hors Québec nous est-elle 
si étrangère? 

Le thème de la dispute s'avère intéres­
sant, mais traité avec un peu trop de sérieux. 
Un ton plus léger aurait permis de toucher 
un plus grand nombre de lecteurs. Les plus 
fervents y trouveront leur compte. Quant 
aux autres, ils resteront sur leur appétit. 

SOPHIE MICHAUD. chargée de cours en littérature pour la jeunesse 

B Le fantôme de madame Dumouchel 
® YVON ROY 

® YVON ROY 

© UN CONTE DES HAUTES-LAURENTIDES 

© LAUZIER, 2006,24 PAGES. 3 À 8 ANS, 8,95 $ 

Madame Dumouchel habite un joli domaine 
entouré d'arbres et fait ses courses en scoo­
ter. Depuis la mort de son mari, elle recueille 
les animaux errants; un chat grassouillet, un 
chien court sur pattes, une souris espiègle 
et une poule discrète partagent son quoti­
dien. Dans ses temps libres, la vieille dame 
aime s'assoir au salon et lire un recueil inti­
tulé Les revenants sont nos amis. Elle y ap­
prend que «les fantômes aiment bien reve­
nir sur les lieux qu'ils ont aimés» et qu'«il 
n'est pas rare non plus de voir disparaître 
mystérieusement certains objets jadis aimés 
par le défunt». L'ancien mari de Madame 
Dumouchel aimait-il les pâtisseries? Celles-
ci , ces derniers temps, ont la manie de 
disparaître... 

Le texte de ce récit est dense et fourmil le 
de détails. L'auteur lui a donné le ton carac­
téristique des contes à lire à haute voix. Les 
illustrations — travaillées à l'ordinateur — 
présentent les éléments propices pour ac­
centuer l'ambiance de mystère. Entre autres, 
une très bonne vue en contreplongée crée 
l'effet d'une présence et donne l'impression 
que quelqu'un observe la dame installée au 
salon. Plus que jamais, je trouve que — il 
est vrai que l'auteur a d'abord et surtout été 
i l lustrateur— les images racontent certains 
éléments du récit qui ne font pas partie du 
texte. Une ellipse dans l'écriture est traduite 
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par le visuel. Cette complémentarité est in­
téressante. Un glossaire permet au jeune 
lecteur de se familiariser avec certains mots 
ou expressions qu'il pourrait ne pas com­
prendre. 

LOUISE DAVELUY, éducatrice en arts 

D Ma Gribouille tigrée 
® ANNE-MARIE SIROIS 

® ANNE-MARIE SIROIS 

© CASSETTE D'OR 

© BOUTON D'OR ACADIE, 2006, 24 PAGES, 6 ANS ET PLUS, 

7,95$ 

Carol ine a ime beaucoup Gr ibou i l le , sa 
grosse chatte tigrée, mais elle n'aime pas 
que Gribouille joue avec ses crayons lors­
qu'elle dessine. Une petite tape sur le dos, 
et Gribouille s'en va. La nuit venue, elle ne 
revient pas... Est-elle perdue pour toujours? 

Cette petite histoire bien simple n'a rien 
de très original, mais elle présente une si­
tuation qui touche le vécu de nombreux 
petits enfants : la peur d'avoir perdu son 
animal de compagnie. L'histoire est très li­
néaire et se prête bien à la lecture à haute 
voix à des enfants plus jeunes ou à une lec­
ture autonome par des lecteurs débutants 
qui sont encore assez jeunes pour s'intéres­
ser à ce type de récit très simple : minou est 
parti, on cherche minou sans le trouver, et 
puis minou revient, la boucle est bouclée, 
tout est bien qui finit bien. Certains efforts 
ont été faits au niveau du texte pour le ren­
dre un peu plus dynamique (rimes, répéti­
tion du même son à l'intérieur d'une phrase, 
notamment du son «ouille»). 

GINA LÉTOURNEAU, bibliotechnicienne 

B Le chien de Leopold 
® ROBERT SOULIÈRES 

® LEANNE FRANSON 

© BANDE ROUGE 

© LES 400 COUPS, 2006,32 PAGES, [9 À 12 ANSI, 12,95 $ 

Leopold n'aime pas les bêtes. Cet homme 
qui a tout de l'ours mal léché voit arriver 
chez lui un beau jour, par hasard, un chien. 
Le genre on ne peut plus fidèle et obéissant. 
Exaspéré par ce chien qui jappe souvent, a 
toujours faim et le suit partout comme son 
ombre, Leopold tente de s'en débarrasser 
en l'abandonnant. Le chien, bien que trompé 
par son maitre, n'a de cesse de revenir. Leo­
pold devient ouvertement cruel. Il n'a plus 
qu'une idée en tête : mener le chien sur le 
lac et le pousser par-dessus bord. Bientôt, 
tout chavire : la vie de Leopold, sa haine et 
le lien qui l'unit au chien. 

L'album, troublant en tous points, aborde 
à travers son récit des thèmes encore ta­
bous, particulièrement en littérature jeu­
nesse : l'intolérance, l'abus, la soumission, 
la cruauté. Le texte de Soulières donne à 
sentir au ras de la phrase l'exaspération du 
personnage et la gravité du propos. Il invite 
finement à la réflexion, sans jamais devenir 
moralisateur. Les il lustrations de Leanne 
Franson poussent plus loin l'ouverture de 
la brèche, donnant à voir les regards inquié­
tants, l'air retors, le côté «brute» du person­
nage, sa violence. 

Le projet est audacieux. Dérangeant mais 
juste, l'album me laisse pourtant partagée 
entre un oui et un non et face à bien des 
questions... 

ANNICK LATREILLE, éducatrice en service de garde 

B Alex et la grande disparition 
® GILLES TIBO 

® PHILIPPE GERMAIN 
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Voici la sixième aventure de la série met­
tant en vedette le jeune joueur de hockey 
bien connu : Alex. Les petits lecteurs con­
naissent bien cette série puisque l'album 
Alex et la belle Sarah a été élu «Livre pré­
féré des jeunes» dans le cadre du Palmarès 
2002-2003 de Communicat ion-Jeunesse. 
Dans cette nouvelle histoire, on retrouve le 
charmant couple, mais cette fois, Roméo a 
perdu sa Juliette, c'est-à-dire que Sarah a 
carrément disparu, au grand désespoir de 
sa mère et du jeune Alex. Tous les deux, 
aidés de Touli le chien, la cherchent partout 
et ils accumulent des indices qui laissent 
croire que Sarah fréquente plusieurs préten­
dants; Alex est donc très fâché lorsqu'il re­
trouve sa belle, mais tous ces mystères ca­
chaient une surprise pour l'anniversaire du 
hockeyeur. Bien entendu, un joli bisou a tôt 
fait de réconcilier les amoureux. 

Gilles Tibo se passe de présentation. Ce 
prolifique auteur continue toujours d'inno­
ver et de faire vivre des personnages atta­
chants. Alex, ce chevalier des temps moder­
nes, sait rapidement conquérir le cœur des 
jeunes lecteurs débutants. La collaboration 
avec l'illustrateur Philippe Germain s'avère 
également très réussie, les illustrations drô­
les, légèrement caricaturales et très dyna­
miques ajoutent du piquant à cette chouette 
histoire. Quel bonheur d'apprendre à lire 
dans de telles conditions! 

SYLVIE RHEAULT, pigiste 



• La souris du fleuriste 
® GILLES TIBO 

® ROGER PARÉ 

© SCHOLASTIC, 2006, 32 PAGES, 4 À 7 ANS, 8,99 $ 

Monsieur Paré — c'est bien le nom du per­
sonnage — est un fleuriste désespéré qui 
n'a pas le pouce vert et qui n'aime pas les 
souris. Or, il en survient précisément une 
chez lui, Joko, qui, devant l'hostilité du bon­
homme, finit par abandonner ses tentatives 
de cohabitation. Elle se cache sous la gale­
rie et commence à grignoter des graines. Ce 
faisant, elle en sème aussi et, bientôt, un 
foisonnement de fleurs envahit la maison. 
Monsieur Paré se réconcilie avec Joko, le 
village entier bénéficie de cette alliance et 
tout le monde vit dans les fleurs. 

L'album tourne autour de cette idée qui 
plaisait déjà à Voltaire : mieux vaut cultiver 
son jardin que se quereller. Les illustrations 
de Roger Paré — l'illustrateur, cette fois-ci 
— sont, comme toujours, très ludiques. On 
s'amuse du jardinier rondouillard et de Joko 
avec ses oreilles en cœur, mais aussi de l'im­
pertinence des fleurs qui poussent jusque 
dans la maison. Les images ne se conten­
tent pas de traduire le texte, elles apportent 
un complément d'information qui fait rire 
le lecteur. Ainsi, quand Joko nous présente 
ses dix-huit rejetons, l'image nous les mon­
tre, très expressifs, en pleine activité. Elle 
laisse au jeune lecteur beaucoup de détails 
à découvrir, à commencer par l'espiègle 
Joko sur chacune des pages, et bien des 
occasions de s'exprimer. Les illustrations re­
haussent l'intérêt de l'album et en consti­
tuent le charme véritable. 

FRANÇOISE LEPAGE, spécialiste en littérature pour la jeunesse 

B Floup dans le noir 
® CAROLE TREMBLAY 

® STEVE BESHWATY 

© FLOUP 

© IMAGINE, 2006, 24 PAGES, 18 MOIS ET PLUS, 9,95$ 

«Floup dort, il fait de beaux rêves» quand, 
soudain, il est réveillé par un bruit. Dans le 
noir, la peur s'installe. 

Le thème de la peur du noir et de tous 
les personnages qui l'habitent est très sou­
vent exploité en littérature jeunesse. Pour­
tant, ce petit album se démarque par l'origi­
nalité et l'efficacité de ses illustrations et de 
sa mise en pages. Dès la page couverture, 
le noir est omniprésent, il entoure Floup, il 
le met en relief. Le lecteur pénètre dans ce 
noir avec lui, il en est entièrement impré­
gné. Il plonge alors dans l'émotion et res­
sent cette impression d'être totalement seul 
dans ce noir. Les monstres, en émergeant, 
semblent flotter autour de Floup. Ils l'enva­
hissent jusqu'au moment où ce dernier a 
l'idée d'allumer la lumière. Le noir disparait, 
permettant à Floup de découvrir la source 
de ce bruit qui l'a réveillé. 

Une belle complicité entre les illustra­
tions expressives de Steve Beshwaty, qui 
nous offre un Floup vraiment adorable, et 
un texte simple qui met des mots sur les 
peurs. Un album à lire dans la pénombre 
avec un tout-petit, serrés l'un contre l'autre 
sous les couvertures. 
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MéUrtie Watt 

Frisson 
l écureuil 

D Floup fait la lessive 
® CAROLE TREMBLAY 

® STEVE BESHWATY 

© FLOUP 
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Floup plonge le pantalon dans l'eau, le chan­
dail, le chapeau... Floup frotte, frotte, frotte... 
Au moment d'étendre le linge, une chaus­
sette manque à l'appel. Floup cherche, cher­
che, cherche... Oups! Floup tombe dans 
l'eau. Que faire? 

Décidément, les bambins ne manquent 
pas de héros! Ce nouveau petit personnage 
est mignon comme tout. Un gros coup de 
coeur est donc assuré. Comme il n'a pas 
d ' ident i té précise, f i l les ou garçons se 
reconnaîtront en lui. L'histoire exploite le fait 
que les jeunes enfants adorent les jeux 
d'eau. Du savon, de la mousse, des bulles... 
éclabousser... rigoler... Floup semble nous 
dire : «Comme c'est bon d'être un petit!» 

L'histoire est constituée d'une série de 
séquences simples, colorées d'humour. Une 
amorce, un développement et une fin ini­
tient à l'art du récit. Les phrases courtes ex­
ploitent les mots qui sonnent bien, ceux qui 
font rire. «Floup» est un bel exemple d'ex­
pressions auxquelles les jeunes enfants sont 
particulièrement sensibles. 

Les illustrations sont cocasses : le récit 
ne pourrait trouver meilleures complices 
pour faire voir que les tout-petits ont droit, 
eux aussi, à l'excellence. Enveloppé d'une 
combinaison à pois garnie de deux petites 
oreilles et d'une queue retroussée, Floup 
reproduit une image courante au sortir du 
bain. Le voir suspendu à la corde à linge est 
certainement le genre de folie qui fera beau­
coup rigoler. Les couleurs de l'été incitent à 
«siffloter» son contentement. 

Longue vie, adorable Floup! 

CAROLE FILION, spécialiste en littérature d'enfance et de jeunesse 

B Trop... timide! 
® DANIELLE VAILLANCOURT 

® MARIE-CLAUDE FAVREAU 
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Dans Trop... t imide!, la cinquième aventure 
de Neva, la jeune héroïne doit faire un ex­
posé oral, mais elle est si t imide que cela 
devient une épreuve. Par chance, son chien 
Max vient à sa rescousse. Il deviendra le 
sujet de son exposé et se pointera aussi le 
bout du museau à la fenêtre de la classe, 
faisant rire tous les élèves et permettant à 
Neva d'oublier sa t imidité. 

Fidèle aux t i tres précédents, Danielle 
Vaillancourt nous offre encore une fois un 
texte dynamique, composé de mots tirés du 
vocabulaire des enfants. Il n'y a qu'une dou­
zaine de mots par page, soit une ou deux 
phrases. Il s'agit d'une lecture facile et amu­
sante pour ceux qui font leurs premières 
armes en lecture. Et quelle belle relation que 
celle de Neva et Max! L'adorable petite rou­
quine et son rigolo de chien peuvent tou­
jours compter l'un sur l'autre. 

Les illustrations de Marie-Claude Favreau 
plairont aux jeunes lecteurs, car elles sont 
colorées et vivantes. Elles viennent illustrer 
le texte, mais aussi l'enrichir à quelques re­
prises. Parfois ce sont des détails amusants, 
telle Neva qui imagine tous les élèves de sa 
classe avec des dents de vampire; parfois 
ce sont des informations supplémentaires 
sur les états d'âme de Neva, par exemple, 
lorsqu'elle est dessinée toute petite compa­
rativement aux autres élèves parce qu'elle 
est... trop t imide! 

Un très beau cadeau à offrir aux lecteurs 
débutants! 

GENEVIÈVE BRISSON, pigiste 

El Frisson l'écureuil 
® MÉLANIE WATT 

® MÉLANIE WATT 

© SCHOLASTIC, 2006,38 PAGES, 4 À 8 ANS, 9,99 $ 

Il n'est pas question, pour Frisson l'écureuil, 
de s'aventurer dans l'inconnu : au dehors, 
les tarentules, les abeilles meurtrières, les 
bactéries, les requins risquent à tout mo­
ment de... mais de quoi donc? La sécurité 
douillette de son arbre, c'est bien ce que 
Frisson préfère, au prix de toujours manger 
les mêmes noix, voir le même panorama et 
conserver la même routine. Frisson a tout 
prévu dans le moindre détail : la trousse, les 
mesures et les sorties d'urgence. Jusqu'au 
jour où une abeille se pointe dans le décor 
et fait tout basculer. Un plongeon dans le 
vide et voilà que Frisson l'écureuil, oubliant 
toutes ses peurs et ses plans, découvre 
d'autres possibilités. 

La jeune auteure-illustratrice livre sur le 
thème toujours à propos de la peur de l'in­
connu un album amusant et original. L'hu­
mour rafraîchissant de la caricature s'offre 
à travers un récit de forme inhabituelle. Le 
texte narratif cède le pas ici et là aux ta­
bleaux ou aux grilles horaires qui servent à 
l'énumération des peurs, des détails de la 
routine quotidienne et des composantes de 
l'arsenal du chouette personnage. Ce qu'i l 
faut pour satisfaire l'esprit des petits lec­
teurs. Les illustrations au dessin minimaliste 
imagent, sur un ton moqueur, le confine­
ment du personnage. 

Un album pour rire un brin de soi et pro­
fiter des vertus thérapeutiques de ce recul. 

ANNICK LATREILLE, éducatrice en service de garde 


